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3 - Extrapolation à la France métropolitaine :

Les données départementales des 22 départements test ont été extrapolées à la France métropolitaine (hors Corse) 
en jumelant des départements présentant les mêmes systèmes d’exploitation, des densités de haies identiques et une 
présence de praries similaires. 

Les cartes suivantes permettent de visualiser les proportions d’agriculteurs pouvant bénéfi cier du bonus 
« haies » en fonction des équivalences retenues pour la surface des haies : 
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CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS	

L’Afac-Agroforesteries est opposée à la majoration de la largeur d’équivalence 
retenue pour les haies, car cela reviendrait à diminuer le niveau d’ambition attendu 
(pour la conditionnalité, pour l’Ecorégime).

Notre proposition est de revaloriser la valeur de la haie proportionnellement aux autres IAE :

Maintenir 10 m d’équivalence pour la haie : les 3% d’éléments « non productifs » à 
déclarer pour la BCAE8 représentent 30ml de haies / ha avec une équivalence de 10 m /ml. 

Bandes enherbées 1m2 = 1m2 :  afin de donner plus de poids à la haie, nous proposons 
plutôt de redéfinir l’équivalence des bandes enherbées à leur surface réelle afin que les 
surfaces entre les haies et les bandes enherbées soient plus proportionnées aux services 
rendus par ces éléments. 

Une seule catégorie pour les haies : nous pensons qu’il serait plus lisible d’intégrer 
dans une seule équivalence les haies et les plantations intra-parcellaires (cf. propositions 
d’équivalence note d’analyse AFAC sur le PSN - Octobre 2021)

Les murets et les talus nus : nous proposons également de réévaluer la valeur donnée aux 
murets, et d’intégrer dans cette catégorie les talus qui sont très représentés dans certaines 
régions de France avec des enjeux associés importants.

Les jachères : nous proposons de diminuer l’importance données aux jachères (surface 
d’équivalence diminuée par deux ?). Du fait généralement de leur déconnexion entre elles 
dans un réseau de trame fonctionnelle et de leur non pérennité permettant l’installation 
d’une flore indigène, leur intérêt environnemental est bien moindre que les éléments 
linéaires et fixes du paysage.


